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Si lu guerre est la d.ni.re raison des peuples, l'agriculture doitosn être la première.
Emparonsnous du sol, si noud voulons conserver notre nationalité.

S O M M-A I R f . Ilfaut done regarder les coinissances: ágricoles-'comme

la première et la plus précieuse des qualités pers3nnelles
Causérie agricole :De l'instruction agr ine. . •r d'un :eultivateur, parce que, de ious les honnéurs, 'c'est lus
Revue de la · udu Ministrs de* l'Instruction imndes eti

Publique, pour l'année 1872.73 et en partie po'ur l'anée qui Peut ficl'hmai. ·u e
1874. "-Après avoir déclaré que l'état de l'instruction pu- lusautdles- e huma m sté. a m co 'x i s - 'au
blique dan:s la province de Québec est assez.satisfaisant, l'ho. La plupart des hommes, .u moins cour 4ui sont néo'au
norable G. Ouinet s4knale les lacunes les plus importantes sein des campagnes -et qui y font leur séjour habituel,
qu'il a remarquées, fait les plus judicieuses suggestions pour péssèdent déjà un fond d'instr'uctioà' agricole, fr'uit 'des
-améliorer le système d'études des établissements dù· les tilles connaissances génér.les répandues dans -jo pays•ou' qu!ils
reçoivent leur éducation, engage les colléges à joindre det doivent à lours réflexions, à l'expérience ct à la vue'matd:
cours de langue anglaise et de. commerce à leurs excellnts rielle'des objets. -OCtte instruction est raroment suffisnte
cours clessiques et fit connai-.tre l'Ecole-dessciencesappqzides et elle a besoin d'êtro développée et perfectionnée par des .qu'on p'eut appeler Ecole polytechnique qui existe depuis deux études séoal -
ans à Mo'tréal.-Viennent ensuite une déclaration catholique
au sujet de nos loi. sur l'éducation. - . • Par -suito do-l'inégalité dans la condition 'des .hommes

Sujets divera : Grandu soiréé au Collégo du Ste. Anne.-Foin qui composent une nation, tout Io monde ne se: troune pas
de blé d'Inde.-La pépie, inv*ention impardonnable. placé dans une situation f'worabl- pour acquérir l'instruo-

Petite chronique: Les snuuterelles.-Sta-gnation. com'nercinle tion-qui est néceesaire à ui cultivateur ou pour enfdoter
dans la l'rovince de Q.nébec et le Grand-Tronc. - l es enfants; mais tout hoinme d'un ious droit,' d'ue'oprit

Recettes: Toile à écrire et à de-ssioer, pour les écoles prImaires e, et uis toutcience 'un s a s rditd esi
et les pensions-Moyen de con battre 1'altice. ju te, et qui a la conscience .d sa propre di.nit.ét dosés

- droits, ne doit pas négligcr aucune· cocaàin de"s'itistrdire
et do s'éclairer lui-mêec, on* de donncr':a ses:enfa't#'un

P AG R ICO LE instruction onfdre à' leùr"oondition. • mk.
.Le dégró d'instruction'peuL yarier avec cette edndition,

DE L'ilqSTRUCTIoN AGRICOLE. . et celui quiest destinó à explàitcr un .p'tit héritige ' tqi
boîno là son àmbitiön n'a pas besoir.do cdnnaisiancesaus-

L'griculture, dit larshill, iêmo en la.·estreignant si-vrriées et aussi étendaes que' celui àiiicraappcléà'i--
à J'art de cultiver les terres d'une ferme, et lorèqu'on l'en. gir un vaste dàmiuine où se troiuvont réunica touteA-lBs
visigo dans-toutés ces branches et dans leur grande-éton. brsnchesde l'écou'omi6 r irale. Toutefoià, ce à'est-païd'a-
duo, on n'est-pas seulement le plus important et l plus près ce principe'que doit se dirigcr'" à liòinreeictif,'làbö-
difficile des arts mécaniques,. mais aussi de tous les arts et rieux et intel.grit ;. toite. humble' que soit'd'ubora ia .þ~o-
dotoutes lea sciences qui coot du domaine do l'homme. " sition dans le ino~de,·il 'doit 'savoir atiVo les qualités

Ces paroles d'un eavant agron'ome doivent nous faire qu'il possède déjà et un bon fonds d'instructio'' ricoeroil
comprendre qu'on.no-peut s. flatter'd'exercer avg quelque peut parvenir, avec le ternps,"a étendre beaucoiî oü1hif-

-chauce de succè-l'art -i diffieile de la culture es champs ritnge ou à ttre appelé à 'diriger une ruiïdo <'aplöl"tißl
uans un fond de .uonnaissances qui no peuvent a acquérir qui exigera, pour être adninistrée.convenåblementde't e

que.par une éducation ou-une instruction agrieole.. iaesreoaources de la sci etndce1i disri.g ' :' " ''
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